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“Quand tu n’en peux plus d’aimer, espère.
Quand tu n’en peux plus d’espérer, crois.”    
             Abbé Pierre

Espérance
et Optimisme
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De l’ombre à la lumière
Ce numéro s’inscrit dans ce contexte de pandémie avec toutes ses répercutions 
que nous vivons depuis 16 mois, dans un contexte sanitaire, psychologique, social 
et économique difficile à vivre. Mais cette perspective de sortie progressive et de 
retour à une vie et à une forme de liberté va nous permettre de retrouver une saine 
dynamique.

Nous avons voulu montrer que même si cette pandémie nous a obligés à nous replier 
sur nous-mêmes, à nous isoler, nous avons aussi pu regarder les choses en face et 
y voir des gestes d’avenir.

Les consommateurs ont changé dans leur façon de consommer en prévilégiant 
les circuits courts et les agriculteurs doivent changer aussi leurs méthodes 
pour répondre à cette nouvelle demande. L’agriculture doir se réinventer, car 
parallèllement à la pandémie, le réchauffement climatique nous oblige à revisiter nos 
façons de vivre.

Pendant ces 16 mois, la solidarité s’est beaucoup développée en faveur notamment 
de nouveaux demandeurs comme les étudiants, les chômeurs et tous ceux qui 
attendent des jour meilleurs. Dans le Montargois, les Restos du Cœur et le Secours 
Catholique ont décidé de se mettre ensemble pour mieux répondre aux demandes 
de ceux qui n’arrivent plus à vivre dignement et qui sont éloignés des centres de 
distribution et d’accueil.

Malgré toutes ces difficultés, certains ont pu continuer leur travail comme tous 
ceux qui sont au chevet de Notre-Dame de Paris. La coupe de chênes dans toute la 
France pour reconstruire la flèche en est une preuve concrète. Preuve qu’à la suite 
du premier confinement qui avait vu la France à l’arrêt, le travail avait repris parfois 
difficilement mais il avait repris et cela était essentiel. 

Les artistes qui étaient en attente de la réouverture des salles de spectacles, 
des musées, des centres d’esxposition, ont parfois su, aussi, se réinventer 
et trouver d’autre moyens pour s’exprimer comme l’association des Mills à  
Pierrefitte-ès-Bois qui a organisé, une exposition en plein-air dans toutes les 
communes de l’intercommunalité. Et comme un inventaire à la Prévert, quelques 
membres d’Eglise verte ont pris de bonnes résolutions.

Toutes ces actions, tout ce travail, nous montrent que nous sommes toujours des 
êtres du devenir. Nous avons en nous la capacité de rebondir malgré les difficultés et 
les souffrances que nous subissons. Et pour nous les chrétiens qui venons de vivre la 
grande fête de la Pentecôte nous sommes, comme les Apôtres, illuminés par l’action 
de l’Esprit-Saint et envoyés vers tous nos frères. Nous savons que l’Espérance nous 
habite et qu’elle nous permet de nous ouvrir sur l’avenir.

Le Renouveau

Nous tenons à remercier 

tous les annonceurs pour 

leur soutien. Sans eux 

nous ne pourrions pas 

imprimer cette revue.

Merci encore
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✒ Je réfléchis sur l’achat d’un vélo électrique.

✒ J’ai réduit ma consommation et n’en suis pas plus 
malheureux ; je continue à me questionner sur le 
volume et le sens de ma consommation.

✒ Je contemple davantage la nature et la Création.

✒ J’ai retrouvé plus de liens avec ma famille, mes 
ami,es, et avec les personnes isolées. Le rapport 
à mes enfants a aussi changé.

✒ J’ai découvert RCF.

✒ J’ai pris du temps pour prier.

✒ J’ai modifié mon rapport aux réseaux sociaux : j’ai 
développé des liens à distance.

✒ Nous avons moins utilisé la voiture, donc nous 
avons fait des économies.

✒ Changement spirituel : je me sens plus ouverte, je 
fais plus de méditation, de bien-être et j’ai fait du 
tri à la maison.

✒ On n’a pas fait de voyage prévu et on n’en a a pas 
été malheureux, on a vu autre chose.

✒ J’envisage de produire moi-même mon éléctricité.

✒ J’ai beaucoup jardiné, regardé mes fleurs.

✒ J’ai fait plus de déplacements à pied, j’essaie de 
garder cela et aussi de me servir du convoiturage.

✒ J’ai pris conscience qu’on est fragile sur le plan 
individuel et planétaire. Et que c’est de notre 
responsabilité de faire ce qu’on peut pour 
préserver la biodiversité.

✒ J’ai pris conscience que je pouvais faire du 
compostage.

✒ Je me suis sensibilisé aux oiseaux en installant 
une mangeoire.

✒ J’ai arrêté les engrais chimiques au jardin.

✒ J’ai installé six cuves de récupération pour l’eau 
de pluie.

On s’aperçoit que nous tous, nous pouvons faire 
quelque chose pour que notre monde devienne 
meilleur !

Journal Espéral

Nos nouvelles résolutions

Église verte s’adresse aux communautés chrétiennes qui veulent s’engager pour le soin de la création : 
paroisses, Églises locales et aussi œuvres, mouvements, monastères et établissements chrétiens. 

Dans le Loiret, il y a un groupe d’Eglise Verte qui pendant le confinement, sans nier les difficultés de notre vie 
aujourd’hui, a réfléchi sur ce qui a été positif pendant et après les premiers confinements. Voici ce qui a été dit 
lors des échanges :
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Vidange et nettoyage de fosses (toutes eaux, septiques…), puisards…
Débouchage canalisations - Curage de puits et mares - Nettoyage, dégazage de cuves à fuel

Collecte, stockage et transport de déchets industriels - Centre d’entreposage

SGA

J.MEYER

ZA Les Gallards – 166, route de Coullons 45500 POILLY-LEZ-GIEN 

Agences : Amilly (45) — Ormes (45)
 : 02 38 67 22 49  : 02 38 38 23 42 

Nous souhaitons aborder ce domaine de 
l’agriculture et de l’impact de cette Covid-19 
sur l’agriculture en France et de resituer le rôle 
primordial du consommateur, qui est par son 
comportement et ses pratiques alimentaires le 
vecteur de l’accélération de la transition agro-
écologique nécessaire et réclamée.

L’agriculture soulève des questions légitimes et cet 
article ne prétend pas résumer la situation actuelle 
des agriculteurs et positionner l’avenir de l’Agriculture 
en France et dans le monde, mais de mesurer 
objectivement comment une transition agricole est 
entrain de s’opérer et de ce fait d’être optimiste, car 
si l’agriculture est souvent vécue comme le problème... 
c’est en réalité dans l’agriculture adaptée et raisonnée 
que sont les plus importantes solutions.

Cet optimisme sur l’avenir de l’agriculture, qui engendre 
les mutations du système agricole, est partagé par 
nombre d’agriculteurs situés aux quatre coins de la 
France et dans une grande diversité de production et 
de transformation des produits. Ils participent à ces 
analyses de situations climatologiques, écologiques et 
aussi à mesurer et revoir les relations NORD - SUD en 
matière de sécurité alimentaire mondiale.

Cette pandémie a des conséquences socio-
économiques importantes et même majeures et 
paradoxalement, elle est le catalyseur des grandes 
mutations en cours dans les filières agricoles et 
alimentaires françaises : agro-écologie, agriculture 
de précision, territorialisation, numérique, circuits 
courts, transition alimentaire…
La mutation de notre agriculture n’est pas un 
phénomène nouveau, cette mutation est permanente 
et s’inscrit dans le temps depuis des siècles et si le 
métier d’agriculteur est le plus beau métier du monde,  

c’est aussi le plus complexe, le plus complet et celui qui 
demande le plus de polyvalence dans ses compétences. 
L’agriculteur doit maîtriser plusieurs productions, 
mais il travaille avec le vivant (végétal ou animal) et il 
est dépendant de Mère NATURE, de ses évolutions et 
de ses caprices.

C’est aussi ce côté là qui fait la sympathie de 
l’agriculteur. En 2020 le salon de l’agriculture aura 
été écourté avec l’arrivée du virus et des directives de 
confinement. Cet événement national et international, 
qui attire plus ou moins un million de visiteurs jeunes 
et moins jeunes, n’a pu se tenir. Ce salon a le mérite 
de maintenir ce lien fondamental entre l’agriculteur, le 
consommateur et le grand public qui aime ce monde 
agricole.
En absence de salon en 2021, les acteurs de notre 
agriculture organisent d’autres manifestations : 
colloques, déplacements... et entre autre devraient se 
tenir 3 journées nationales de l’agriculture les 18, 19 
et 20 juin 2021, ainsi que des réunions locales.
Car si l’agriculteur a son travail quotidien, il veut et doit 
expliquer aux consommateurs de tous âges l’évolution 
de leur métier, pratiques et méthodes de culture et 
d’organisations diverses, nécessaires à cette mutation 
permanente de l’agriculture et ceci dans une mutation 
qui s’accélère ?

Les aléas climatologiques, météorologiques... gel tardif 
faisant suite à une période de chaleur où la végétation 
avait démarrée, quelle tristesse de voir en avril 2021 
l’anéantissement de productions potentielles de fruits, 
légumes, raisins, betteraves, certaines variétés de 
céréales, produits divers... et autres conséquences sur 
cette agriculture. Malgré cette dure réalité de Mère 
Nature, le travail quotidien reprend et l’adaptation des 
méthodes de culture se met en place progressivement.

Une  OPPORTUNITÉ  pour  la  TRANSITION  AGRICOLE 

et  ALIMENTAIRE

La Covid-19              et  l’agriculture
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Agriculture conventionnelle… Agriculture raisonnée... Agriculture de conservation 
des sols… Agriculture biologique de conservation… une agriculture aux multiples visages, 
mais pour chacun de ces visages il y a une évolution phénoménale qui touche l’organisation du travail, 
du regroupement en CUMA par exemple, dont le but est de mutualiser le matériel avec toutes ces 
innovations technologiques, numériques parfois très coûteuses mais en les fédérant à plusieurs alors 
cela permet une utilisation optimum et aussi permet aux adhérents de créer des liens, de partager 
leurs expériences et fédérer des pratiques et des méthodes de cultures.

Gilles, un agriculteur du Loiret, adhérent actif de la CUMA du RONCEAU, explique ce que cette 
organisation lui apporte : mutualiser pour économiser les charges, investir en matériels avec les 
innovations et technologies numériques et fonctionnelles qui permettent de travailler le sol plus 
précisément et aussi de se retrouver dans un espace : entrepôt, bureau, atelier ou chaque adhérent a 
accès et sait retrouver une vie conviviale.

Produire, cultiver est une chose… mais l’innovation touche 
également la transformation, le conditionnement et les modes de 
commercialisation.

La période de confinement vécue en France et dans le monde ne fut pas 
et n’est pas vécue par l’agriculteur de la même manière, car la météo 
impose de travailler le sol au bon moment pour préparer les cultures 
quand Mère Nature le permet… mais ce confinement a développé 
chez nombre d’agriculteurs ce besoin de formation, d’apprendre, de 
partager, d’innover.
Tous ces modèles agricoles sont en constante évolution et savoir 
partager ces évolutions est la source de l’adaptation de cette 
agriculture.

La RÉSILIENCE en perspective… ce terme de résilience est 
utilisé de plus en plus au quotidien par les médias, mais comprenons-
nous ce que signifie résilience ? 
Ceci pourrait être la conclusion de ces réflexions sur ce monde 
agricole, tout en gardant ses lettres de noblesse à cette agriculture 
française et à ses agriculteurs !

Résilience : « Capacité à faire face à des dangers imprévus après 
leur manifestation, en apprenant à rebondir. La résilience est une  
capacité adaptative organisationnelle qui permet l’absorption de 
l’impact négatif et par la capitalisation des connaissances et de 
l’intelligence d’aller au succès ou à la défaillance ».

Si la pandémie a impacté plus de quatre milliards de citoyens dans 
le monde, la solution se trouve dans la vision plurielle et humaniste 
de l’alimentation donnée entre autre, par le Docteur Jean Michel 
Chevalier de l’Institut Pasteur : « MANGER c’est se NOURRIR, se 
RÉJOUIR et se RÉUNIR »... ce qui confirme la recommandation 
d’Hippocrate faite il y a 2400 ans… « QUE ton ALIMENTATION  SOIT 
TA  PREMIERE  MÉDECINE ! »

Ch. D.

Sources : livres de Thierry BAILLET 
« Dans les bottes de ceux qui nous nourrissent ».
Covid-19 et agriculture – Académie d’Agriculture de France.



6

Deux ans plus tard, après avoir connu les confinements, les 
mesures-barrières, les interdictions de toutes sortes, la 
cathédrale, continue sa longue restauration. Les ouvriers n’ont 
jamais cessé d’être à son chevet. Les échafaudages dont on avait 
tant parlé ont été démontés, les cendres ont été ramassées, les 
pierres stockées et le long travail de rénovation a pu commencé. 
Les grandes orgues ont été démontées, les vitraux sont dans la 
phase de restauration comme beaucoup d’autres éléments de 
ce magnifique ensemble.

Même si il est encore difficile de dire que tout sera sauvé, il est 
sûr que tout est mis en œuvre pour reconstruire presque à 
l’identique cette cathédrale tant aimée par le monde entier.

La flèche qui se dressait bien droite dans le ciel, va renaître de 
ses cendres. 

Après avoir été sélectionnés dès le mois de janvier, c’est début 
mars que l’association France Bois-Forêt a été missionnée 
pour coordonner l’abattage de 1000 chênes donnés et prélevés 
dans les forêts privées ou domaniales, à part égales. Dans notre 
département en forêt d’Orléans près de Nibelle ou dans l’Est du 
département près de La Bussière et de Faverelles, les agents 
de l’ONF, ont abattus plusieurs chênes qui vont aller rejoindre 

tous les autres chênes coupés 
à travers la France. Ils viennent 
principalement de : Bourgogne, 
Centre Val de Loire, Grand Est, 
et Normandie. Et des nouvelles 
offres continuent d’affluer.
Pendant six mois, les troncs sont 

laissés sur place car l’arbre peut réagir, avec des vrilles, des 
courbures. Quand il a vrillé, alors on sait qu’il ne bougera plus. 
Ils vont remplacés tous ces arbres qui des siècles en arrière 
avaient eu la même utilisation, celle de construire cette flèche 
monumentale qui se voit de très, très, très loin comme un phare 
qui veille sur la ville et aussi qui nous élève vers l’infini.

Des chênes pour Notre-Dame
On se souvient, il y a maintenant un peu plus de deux ans, les Parisiens 
stupéfaits voyaient les flammes embrasés la cathédrale Notre-Dame 
de Paris. Cet événement a marqué tous les esprits. Les Catholiques 
mais aussi beaucoup de Parisiens, de Français et même beaucoup 
d’étrangers se souviendront longtemps de cette catastrophe et plus 
particulièrement de la chute de la grande flèche de la cathédrale. 
Les pleurs, les prières, les cris de désolation restent dans toutes les 
mémoires, et pourtant…

reconstruire 

presque à 

l’identique 

cette cathédrale

1000 chênes 
donnés et prélevés 
dans les forêts
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Une équipe engagée aux côtés des familles endeuillées
POMPES FUNÈBRES | Organisation complète de funérailles
MARBRERIE | Fourniture de monument et tous travaux cimetière
PRÉVOYANCE  | Contrat obsèques à valeur testamentaire

1 rue d’Illiers - 45000 Orléans
02 38 44 74 23 - 7 j/7 - 24 h/24
Caritas n° habilitation 14.45.055

Cette flèche s’appellera alors la flèche Philippe Deneuve, l’actuel architecte en 
chef chargé de la reconstruction de Notre-Dame.
Un deuxième prélèvement de chênes aura lieu plus tard, sans doute vers la fin 
de l’année pour cette fois-ci reconstruire la charpente du chœur et de la nef. Les 
propriétaires des forêts seront alors à nouveau sollicités pour un 2ème don en 
faveur de la cathédrale.

Pour beaucoup de propriétaires, donner un, deux ou trois chênes et même parfois 
plus, pour la flèche de Notre-Dame de Paris, c’est un grand honneur, beaucoup de 
bonheur et d’émotion ! »

Chaque arbre est identifié par un numéro permettant sa traçabilité.
D’avril à juin, les troncs sont « débardés » (amenés au bord des chemins), puis 
au deuxième semestre, ils seront débités et transportés dans une vingtaine 
de scieries. Leur temps de séchage sera de 12 à 18 mois, jusqu’à ce qu’un 
taux d’humidité de moins de 30% soit atteint. Vers le début 2023, ils seront 
transportés vers les ateliers des charpentiers, qui suivront les plans de Viollet-
Le-Duc pour une reconstruction à l’identique.

Monique Martinet
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Nous sommes encore en confinement avec toutes 
les mesures que nous connaissons et pendant tous 
ces temps très incertains, où tout semble être 
figé en attendant des jours meilleurs, il n’est pas 
facile d’accéder à la culture. En effet, les théâtres, 
les cinémas, les musées et centres d’exposition 
sont fermés et nous sommes donc privés de tout 
évêment culturel ou presque...

En effet, des projets, à ciel ouvert, de plein vent, ont 
vu le jour.

A Pierrefitte-es-Bois, village situé à la limite du Cher, 
une association artistique : Les Mills a pu mettre 
en place dans les 20 communes de la communauté 
de communes Berry-Loire-Puisaye, une exposition 
intitulée « Sorcières et magiciennes » faites de 
portraits dessinés de femmes qui sont grands-
mères accompagnés d’un témoignage apporté par 
leur petite-fille sous la forme :
« Moi, ma grand-mère m’a appris… »

Ce projet a été travaillé pendant plusieurs années et 
a vu le jour pendant la pandémie. Cette exposition 
avait pour but de créer un lien fort entre les villes 
et villages du territoire et de bâtir un pont entre le 
présent et le passé des communes en valorisant  
leur patrimoine humain, en particulier celui porté 
par les femmes, des plus jeunes aux plus âgées, des 
petites-filles à leurs grands-mères. Il participe à la 
conservation de ce patrimoine.

De femme en femme 
dans nos communes
Pour Valérie Brancotte créatrice et coordinatrice 
de ce projet : « La transmission entre grand-mères, 
mères et petites-filles a longtemps été une force des 
femmes. Dans les campagnes, ce sont les femmes qui 
assuraient la subsistance quotidienne avec les petits 
élevages, le potager, les conserves, les confitures… 

Ce sont elles qui connaissaient les plantes, les remèdes, 
les secrets de la nature et aidaient les enfants à 
naître. Entre les deux guerres, cette transmission 
s’est interrompue, les connaissances des femmes 
ont été oubliées. Pourtant, encore aujourd’hui, nous 
devons toutes quelques-uns de nos secrets, de 
nos recettes, de nos pouvoirs à nos grands-mères. 
Qu’elles aient été fermières, aviatrices, femmes 
au foyer, postières, restauratrices… elles nous ont 
transmis des savoirs qui nous accompagnent dans 
notre vie, nous soutiennent dans les tempêtes ou 
nous font sourire avec tendresse. Pour retrouver ces 
savoirs, liens ténus ou indissolubles tissés de femme 
en femme, nous avons demandé à des femmes ou à 
des jeunes filles d’évoquer, le temps d’un entretien, 
les secrets de vie transmis par leur grand-mère ».

Juliette Derutin, dessinatrice a dessiné, en 
format affiche, les portraits de ces grands-mères  
accompagnés de la phrase-souvenir de leurs petites- 
filles.

A l’automne prochain, ce seront de nouveaux visages 
que les habitants de ce territoire pourront à nouveau 
admirer sur les places des villages.

Quels que soit les temps que nous vivons, la 
transmission des savoirs, des coutumes, sera 
toujours l’assise de nos histoires personnelles 
mais aussi collectives.

Monique Martinet

La transmission de 
grand-mère à petite-fille
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Les Plus
l’écoute, les délais,

la pose, la propreté,

le service, la sécurité.
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c’est plus sûr.
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Le chapitre 20 de l’Evangile de Jean nous montre 
l’itinéraire spirituel parcouru par Marie-Madeleine pour 
devenir l’ « apôtre des apôtres », la première a annoncer 
la Résurrection du Christ.

Au début de ce dimanche de Pâques, « le premier jour 
de la semaine », Marie-Madeleine se rend au tombeau  
« de grand matin. C’était encore les ténèbres ». Par 
cette remarque l’évangéliste nous indique la détresse 
spirituelle de Marie-Madeleine. Outre les ténèbres 
extérieures qui pouvaient rendre son chemin dangereux, 
elle connaît un profond état de ténèbres intérieures. Elle 
a assisté à la mort du Christ sur la croix, abandonné de 
tous ses apôtres sauf Jean. Les ténèbres extérieures 
symbolisent sa tristesse et son désespoir.

« Elle s’aperçoit, poursuit l’évangéliste, que la pierre 
a été enlevée du tombeau ». En mettant ce verbe au 
passif Saint Jean suggère à ses lecteurs que c’est Dieu 
lui-même qui a enlevé la pierre.
C’est ce qu’on appelle « un passif divin ». Mais sur 
le moment Marie-Madeleine y voit plutôt l’œuvre de 
brigants. « On a enlevé le Seigneur du tombeau et nous 
ne savons pas où on l’a déposé » dit-elle à Pierre et à 
Jean.

Plus tard, alors qu’« en pleurant elle se penche vers 
le tombeau » elle voit deux anges à qui elle explique  
« on a enlevé mon Seigneur et je ne sais pas où on l’a 
déposé ». 

C’est le même message désespéré que celui 
qu’elle avait adressé à Pierre et à Jean, mais 
sur un ton plus personnel.
« Mon Seigneur » et non plus « le Seigneur ».  
« Je ne sais pas » et non plus « on ne sait pas ». 
Son état intérieur a évolué. Le désespoir est 
toujours là, mais il ne domine plus de la même 
façon. Elle exprime avec plus de force son 
amour pour la personne du Christ.

Et lorsqu’elle s’adresse à Celui qu’elle prend 
pour le jardinier, on voit qu’elle domine peu 
à peu son désespoir. Elle ne se contente 
plus de pleurer. Elle envisage d’agir.  

« Si c’est toi qui l’as emporté dis moi où tu l’as déposé, 
et moi j’irai le prendre ».
Quand celui qu’elle prend pour le jardinier l’appelle par 
son nom Marie, elle le reconnaît et s’adresse à lui en 
l’appelant « Rabbouni, c’est-à-dire Maître ». C’est 
le titre qu’elle donnait à Jésus avant sa mort, quand 
elle le suivait pour écouter son enseignement. Elle a 
encore un pas à faire pour entrer dans la plénitude 
de la foi en la Résurrection : accepter que sa relation 
avec Jésus puisse changer. Désormais il ne sera plus 
pour elle seulement son rabbouni. Pour que sa foi en 
le Résurrection parvienne à sa plénitude, il lui faudra 
reconnaître en lui le Seigneur de gloire. C’est ce que le 
Christ ressuscité lui dit : « Ne me retiens pas car je 
ne suis pas encore monté vers le Père ». « Va trouver 
mes frêres pour leur dire que je monte vers mon Père 
et votre Père, vers mon Dieu et votre Dieu ».

C’est la première fois que Jésus utilise le mot de frêres 
pour désigner ses disciples. La résurrection manifeste 
de façon nouvelle sa relation de filiation à son Père, et sa 
relation de fraternité avec nous.

L’avertissement de « Jésus ne me touche pas » est 
un appel à accepter cette nouveauté. Il demande à  
Marie-Madeleine de ne pas l’enfermer dans le passé 
mais de le suivre dans l’avenir que Dieu prépare.

Hervé O’Mahony

Marie-Madeleine
l’Apôtre des Apôtres
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Le Pape François a confié à Saint Joseph la 
nouvelle année liturgique et a annoncé une année 
« Famille Amoris Laetitia » qui a été inaugurée 
le 19 mars 2021 au cours de la solennité de 
Saint Joseph et se terminera en juin 2022 avec 
la 10e Rencontre mondiale des familles à Rome 
en présence du Pape.

Le Pape demande de se mettre au travail pour 
que soient engagés les chantiers identifiés par 
l’exhortation apostolique Amoris Laetitia : 

•Pour que la famille soit un lieu ou l’Amour familial 
et l’Amour conjugal puisse pleinement s’épanouir.

•Que chaque famille découvre et éprouve la Joie 
d’avoir reçu un don et d’être un don pour l’Eglise 
et la société.

•Pour que le monde puisse croire que la « bonne 
nouvelle » vécue dans les familles est une joie qui 
remplit le cœur et la vie tout entière.

Amoris Laetitia pointe particulièrement la 
nécessité du renforcement de la préparation au 
mariage, l’accompagnement des couples en crise, 
et le lancement d’initiatives d’accompagnement 
des familles blessées.

Les paroisses et les diocèses sont chargés 
d’accorder une attention particulière aux couples, 
avant et après leur union, mais aussi à toutes les 
familles.
Monseigneur Jacques Blaquart a confié la 
responsabilité de la PASTORALE FAMILIALE 
sur le diocèse à une équipe de 8 personnes 
et aux 14 mouvements qui composent cette 
Pastorale Familiale sur le Loiret. Voici les projets 
et réalisations de cette Pastorale Familiale pour 
cette année :

Exhortation du Pape François

•Relancer au sein des mouvements la diffusion du 
parcours-découverte d’Amoris Laetitia : 4 vidéos 
permettant partage et approfondissement sur 
les thématiques de l’Amour, des Familles, du 
Discernement et de l’Hospitalité.

•Aider les équipes de préparation au mariage 
à l’annonce explicite de Jésus-Sauveur et 
encourager l’intégration des fiancés dans les 
communautés paroissiales.

•Soutenir le projet de création d’une Maison 
des Familles, maison de TOUTES les familles où 
l’on peut se retrouver, s’entraider, se former, 
consulter.

•Proposer, avec la formation diocésaine, à tous 
les états de vie et à tous les âges, une réflexion 
sur nos désirs, sur le respect des autres qui 
oriente ces désirs pour que soit possible « la vie 
en abondance » qui nous est promise. Réflexion à 
conduire à partir du livre du Père Gueullette, La 
Vie en abondance, la vertu de la chasteté.

•Participer à l’action du service diocésain PEP.
•Accueillir les mouvements au service de situations 

particulières et douloureuses pour les familles : 
décès d’un proche, veuvage, fidélité au sacrement 
de mariage dans la séparation, cheminement, 
avec les personnes qui vivent directement ou 
indirectement la situation de l’homosexualité, 
cheminement avec les personnes en situation de 
handicap et les aidants.

•Etre attentif à des situations particulières et 
douloureuses pour les familles qui souhaiteraient 
être reconnues et accueillies.

Nous sommes tous issus d’une famille, d’un 
homme et d’une femme, d’une rencontre, et Dieu 
se fait présent à nos réalités. Il est la source de 
l’Amour dans la famille et la source de l’Amour 
dans le couple.

Goûtons la Joie de l’Amour et témoignons de notre rencontre avec le Christ.
Ch. D.
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Sacré foutu covid !
 
Sacré foutu covid !!!! 
Tu nous rends d’émotions vide. 
Quand j’accueille la vie nouvelle : 
Mes mains sont nues, nickel… 
Comme si déchargée d’un poids, 
Comme si c’était la 1ère fois.
Alors pourquoi dois-je enfiler un équipement,
Pour l’affronter, me protéger… ???? 
La vie vacillante, 
De celui à qui il reste une chance, 
Nous réserve une sacrée danse, 
Mais je dois rester une personne bienveillante. 

Sacré foutu covid !!!! 
À cause de toi, les masques, les gants, 
Je dois porter régulièrement. 
À cause de toi, les blouses et surblouses,
Finissent par me donner le blues. 
À cause de toi,
Mes copains, je les salue de loin, 
D’un signe de la main. 
Mais alors, à moi de me motiver, 
Pour au mieux la vie aider.

Mais alors, à moi de prier Dieu, 
Pour que cela aille mieux.
Surtout d’accueillir dans mon taxi,
Les vies tristes, inquiètes, heureuses, 
Les vies débutantes, confirmées, exposées… 
Et en tant que chrétien, 
De mon prochain prendre soin, 
De mon prochain écouter, 
Et ensemble cheminer. 

Olivier Weidert - Diacre et ambulancier 
Membre de la Communauté Mission de France

PAROLES DE FOI
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LIBRAIRIE BÉNÉDICTINE
de SAINT-BENOIT-SUR-LOIRE
Livres et Objets religieux - Artisanat monastique

1, avenue de l’Abbaye - 45730 SAINT-BENOIT-SUR-LOIRE
www.abbaye-fleury.com ✆ 02 38 35 77 80

Lundi, 9h30, la camionnette des Restos du Cœur de 
Chalette-sur-Loing arrive devant le local du Secours 
Catholique de Ferrières-en-Gâtinais. 
Comme toutes les semaines, depuis l’automne 
dernier, les bénévoles de l’association sont venus 
apporter des assortiments de denrées destinés 
aux plus démunis. Quelques bénéficiaires sont déjà 
là, dont une mère de famille qui vient de s’inscrire. 
« Ça sent bon les poireaux ! » fait remarquer une 
autre dame, avec gourmandise. À la distribution, 
sous l’égide de Jean-Paul, responsable d’équipe,  
Marie-Odile et Florence. « Toutes les deux, nous 
avons eu des engagements passés auprès des 
Restos. Il nous a semblé évident d’être parties 
prenantes dans cette action. » 

Pour les deux associations, tout a commencé en 
2019, quand ces bénévoles du Secours Catholique 
accompagnaient, chaque jeudi, quelques personnes 
non motorisées à l’antenne des Restos du Cœur de 
Chalette (plus de 10 km). Mais seul un petit nombre 
de bénéficiaires des Restos pouvaient profiter de cet 
accompagnement : « Il fallait se relayer pour véhiculer 
les gens, le circuit prenait beaucoup de temps et 
les voitures n’avaient qu’une capacité de transport 
limitée. » 

La crise du covid arrivant, il a fallu changer de politique. 
Sur une idée conjointe de Gérard, bénévole aux 
Restos, et de Jean-Pierre, ex-responsable de l’équipe 
du Secours Catholique de Ferrières, un véritable 
partenariat est né. Une convention a donc été établie : 
les personnes inscrites aux Restos qui ont des 
difficultés de déplacement reçoivent à présent leur  
« panier » directement au local du Secours Catholique. 

« Les produits non-périssables que nous pouvons 
donner, au Secours Catholique, cela ne suffit pas. 
Pour l’équilibre alimentaire, l’apport de produits 
frais est nécessaire. Mais l’antenne des Restos se 
trouve à Chalette et ce n’est pas évident pour les 
gens des environs de Ferrières. Nous nous sommes 
donc équipés d’un congélateur pour ne pas rompre la 
chaîne du froid et ainsi nous pouvons faire le relais. » 
Mais il ne s’agit pas seulement de nourriture : tous les 
lundis, c’est aussi l’occasion d’échanger, de dialoguer, 
d’accueillir avec bienveillance et respect, autour d’un 
café, ceux qui viennent aussi pour retrouver des 
contacts sociaux. Sur ce plan, le rôle des bénévoles 
du Secours Catholique est primordial. Richesse et 
ouverture, il est donc évident que ce partenariat est 
un pas de plus vers la solidarité et la fraternité. 

Fraternité
& 

solidarité
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Monique Martinet

La Tendresse

addigraphic

02 38 67 26 25
Avenue des Montoires

45500 GIEN

devis@imprimerie-giennoise.fr

Où en sommes-nous ? Quand vous lirez ce numéro, nous serons sortis du confinement mais nous 
aurons encore des restrictions et nous continuerons de vivre en respectant les gestes-barrières. 
Nous venons de vivre 16 mois difficiles. 16 mois durant lesquels nous n’avons pas eu de gestes 
tendres de gestes affectueux. La crise sanitaire nous imposait de vivre à distance les uns des 
autres. Ce fut parfois dur et c’est encore difficile. En effet comment vivre sans affection, sans 
tendresse ? Comment vivre sans se toucher, se caresser, s’embrasser ? Comment exprimer notre 
affection, notre sympathie ? Les masques nous cachent le visage aussi nous n’avons que nos yeux 
pour exprimer ce que nous ressentons.

C’est l’été qui arrive, nous voulons nous réchauffer à son soleil mais aussi nous voulons nous 
réchauffer le cœur en retrouvant tous ces gestes de tendresse qui nous manquent en ce moment. 

Je pense à cette belle chanson de Bourvil sur le thème de la Tendresse dont voici quelques extraits : 

On peut vivre sans richesse, presque sans le sou
Des seigneurs et des princesses, y en a plus beaucoup
Mais vivre sans tendresse, on ne le pourrait pas
Non, non, non, non, On ne le pourrait pas

Quelle douce faiblesse, quel joli sentiment
Ce besoin de tendresse qui nous vient en naissant
Vraiment, vraiment, vraiment

Quand la vie impitoyable vous tombe dessus
On n’est plus qu’un pauvre diable broyé et déçu
Alors sans la tendresse d’un cœur qui nous soutient
Non, non, non, non, On n’irait pas plus loin

Un enfant vous embrasse parce qu’on le rend heureux,
Tous nos chagrins s’effacent ,on a les larmes aux yeux
Mon Dieu, mon Dieu, mon Dieu
Dans votre immense sagesse ,immense ferveur
Faites donc pleuvoir sans cesse au fond de nos cœurs
Des torrents de tendresse pour que règne l’amour jusqu’à la fin des jours

Avec ces mots, tout est dit, aussi je vous souhaite de retrouver tous ces gestes de tendresse qui 
nous habitent et qui nous permettent de vivre pleinement ! Bel été à toutes et à tous !
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Le père Yves Driard nous a quittés le jeudi 
4 mars 2021 à l’âge de 90 ans dans sa 
66ème année de sacerdoce.
La messe des obsèques a été concélébrée 
le vendredi 12 mars 2021 en l’église de 
Châtillon-Coligny, puis l’inhumation au 
cimetière de Montliard, son village natal.

Le Renouveau rend hommage à ce Pasteur 
et Disciple Missionnaire, membre depuis des 
décennies du Comité de Rédaction et qui jusqu’à 
ses derniers jours savait alimenter notre comité 
de ses connaissances, réflexions, articles divers 
et variés.

Homme de cœur, Homme fidèle, Prêtre Pasteur 
et Disciple Missionnaire, Homme de Liens et de  
« main tendue »... une personnalité forte, 
toujours présente et qui ne baissait jamais les 
bras dans son itinéraire « classique » de Prêtre 
de sa génération, le Père Driard habita ce 
chemin d’une façon si particulière que sa vie en 
fut remplie.

Homme de Cœur
Tables ouvertes des fêtes de Noël avec des 
convives de conditions diverses... logements mis 
à disposition pour des personnes en difficulté...

Homme Fidèle
A sa Famille, aux multiples compagnons 
rencontrés sur sa route, routes qui n’avaient pas 
de frontières et de limites tant en France qu’en 
Europe et Afrique du Nord... aux Zouaves du 
service militaire, aux compagnons du séminaire, 
à ses Paroissiens, habitants de Châtillon-Coligny 
et des villages environnants, fidèle au Renouveau 
dans de nombreux articles mais aussi dans 
l’accompagnement de la distribution du journal 
par tant de bénévoles.

Prêtre, pasteur 
et disciple missionnaire
Qui a vécu au cœur de la vie... Prêtre ouvrier et 
conducteur de car scolaire, Il connaissait tous 
les enfants et familles du Gâtinais Rural et bien 
au-delà ! Conseiller Municipal de Châtillon-Coligny 
où Il savait rayonner naturellement sa Foi et sa 
disponibilité, Curé de Châtillon et des paroisses 
environnantes, sa mission n’était pas enfermée 
seulement dans la maison de prières mais au 
cœur de la vie, présent et toujours disposé à 
écouter et accompagner.

Homme de Liens... 
Difficile de qualifier ce rayonnement naturel 
du Père Driard, car TOUT est LIEN dans la 
vie de ce Prêtre : Famille, Amis, Travail, Vie de 
la Commune, Service pastoral... les journées 
étaient trop courtes parfois et ponctuées de 
temps de ressourcement et de prières.

Nul doute qu’un Etre que l’on a aimé reste 
toujours vivant et ne pleurons pas d’avoir perdu 
le Père Yves Driard, mais réjouissons-nous de 
l’avoir connu, et pour tous ceux et celles qui 
l’ont connu et côtoyé, le Père Yves Driard est 
et restera ce guide, cette Lumière et ce lien qui 
nous fait aimer notre prochain, aimer la Vie et  
« aller vers... » C’était sa devise et son moteur de 
vie. Par sa Foi et son rayonnement, ce pasteur 
et disciple missionnaire était un Homme de 
rassemblement et d’Amour.

Trois témoignages... l’un de sa famille et deux 
autres d’Amis et connaissances, viennent nourrir 
cet Hommage au Père Driard.

Le Comité de rédaction du Renouveau

  

Formation par alternance  
À STE GENEVIEVE DES BOIS   

PRÉPARE TA RENTRÉE À LA MFR  
 

Classes de 3° EA – BAC PRO – CAP   
Orientation –  Formations Sanitaires et Sociales 

 
   

 

Place Pasteur 45 230 Ste Geneviève des Bois  
02 38 92 54 94 • mfr.ste-genevieve-bois@mfr.asso.fr • www.mfrsgb45.org

Hommages au
Père Yves DRIARD
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Bonsoir, 

Nous sommes très peinés d’apprendre le décès du  
P. Driard. Il a partagé tant de moments importants de 
notre vie, depuis l’année 1964 ; nous avons apprécié 
son amitié, sa générosité, son humilité, son art d’écouter 
les jeunes que nous étions, sans s’imposer, nous aidant 
à découvrir ce qu’il y avait de meilleur en chacun, qu’il 
considérait être à l’image de Dieu.
Il était un grand accompagnateur spirituel, la prière 
imprégnait toute sa vie et toutes ses actions; d’où 
sa bienveillance et son courage devant les épreuves ; 
il nous a aidés à comprendre l’Evangile comme un chemin 
de liberté avec une grande ouverture d’esprit face à 
d’autres façons de croire, de prier, de bâtir la paix.
Il faisait passer l’annonce de l’Evangile avant les honneurs, 
l’attachement aux biens matériels : un exemple pour 
nous. 
Nous ne pouvons que lui dire MERCI et souhaiter un jour 
de le rejoindre auprès du Père qui l’a accueilli dans son 
Royaume ; nous prierons pour sa famille et tous ceux qui 
l’ont connu et aimé.

Guy et Odile Fournier.

Bonjour, 

Je parlais de lui encore cette semaine. Son engagement 
pour les jeunes, sa bienveillance et son attention à 
chacun étaient remarquables.
Je pense qu’il fait partie de ces personnes qui guident les 
autres en toute humilité. 
Merci à lui et à tout ce qu’il voulait représenter : 
•une Eglise proche des autres, sociale, humaine, une 

Eglise dans le monde... 
•aider à la découverte de l’autre, ne pas en avoir peur... 
•s’aimer malgré toutes nos différences...

Raphaëlle Bonneau

Oncle YVES
Lu à ses obsèques par Catherine et Annick le 12 mars 2021)

Tu es né à Montliard le 14 décembre 1930, 4ème d’une 
famille de 5 enfants au sein d’une famille très croyante 
et pratiquante. 

Tu étudies à la maison sous la tutelle de ta Maman avec 
tes grands frères et sœurs : Henri, Louis décédé très 
jeune à 23 ans et Hélène.

En juin 1940, c’est la route de l’exode. Agé de  
9 ans et demi, tu t’égares et ta famille te retrouve le 
Calice serré dans tes bras. Un premier signe de ta 
vocation de prêtre ? 

Tu rentres au collège Saint Grégoire de Pithiviers en 
octobre 1942 où tu fais de bonnes études. Tu te lies des 
liens de camaraderie avec des personnes dont tu n’as 
jamais perdu le contact. 

Un fois le bac réussi, tu rentres au séminaire d’Orléans. 
Un an après, tu dois rejoindre les EOR et tu fais tes 
classes au Maroc et en Algérie. Malgré ce contexte 
difficile, tu as aimé ces Pays et tu y es retourné plusieurs 
fois ensuite.

Tu es ordonné Prêtre le 22 juin 1955 et nommé Vicaire à 
Puiseaux. Tu rejoins Châtillon-Coligny en 1966 et quittes 
tes paroissiens en 2011.

Combien de Châtillonnais as-tu baptisé, marié, enterré 
dans cette église ? 

Si les Châtillonnais se souviennent de tes messes, de tes 
sermons, de tes activités paroissiales et de conseiller 
municipal, nous tes neveux et nièces avons partagé 
nombres de fêtes, de Noël, de vacances, de cousinades 
que tu organisais et animais aidé par tes talents 
d’orateur. 

Bien que retraité et tout en poursuivant tes activités 
chrétiennes, dont tes articles dans « LE RENOUVEAU », 
tu continues à parcourir les routes pour aller à la 
rencontre des uns ou des autres, rechercher une rue 
dans une commune, une ville, un pays.

Oncle Yves, Tu étais le trait d’union qui unissait toute 
notre grande famille.

Hier encore, tu étais un peu parmi nous quand 6 chênes de 
ta propriété ont été sélectionnés pour la reconstruction 
de Notre Dame. Un beau symbole pour nous.

Tu nous as impressionnés par ton immense culture aidée 
par une mémoire infaillible, un esprit vif et malicieux, 
une soif de connaissance et de découvertes d’autrui. Tu 
manifestais une réelle attention aux autres, un esprit 
bienveillant et une incroyable énergie de vie difficile à 
dépasser. Tu t’es surpassé il y a 7 semaines lors de ton 
homélie aux obsèques de ta petite sœur Elisabeth par 
une voix puissante, un Espérance et une Foi intacte.

Aujourd’hui, nous avons tous perdu un Père. 



Retrouvez nos éditions en ligne : www.le-renouveau.org

Bientôt... un nouveau SITE !

nouveauLeRe
Les optimistes enrichissent le présent,

améliorent l’avenir, 
contestent l’improbable

et atteignent l’impossible.

William Arthur Ward


